
Apôtres Jason et Sosipate des 
soixante-dix, 

la Vierge Kerkyra et ceux qui les 
accompagnaient

Commémoré le 28 avril

L'Apôtre Jason était originaire de 
Tarse (Asie Mineure). Il fut le 
premier chrétien de la ville. 
L'Apôtre Sosipate était originaire 
de Patras, en Achaïe. On pense qu'il 
est le même Sosipate mentionné 
dans Actes 20:4. Ils devinrent tous 
deux disciples de saint Paul, qui les 
appela même ses parents (Rm 16, 
21). Saint Jean Chrysostome 
(Homélie 32 sur Romains) dit que 
c'est le même Jason qui est 
mentionné dans Actes 17:5-9. Saint 
Jason a été nommé évêque dans sa 
ville natale de Tarse, et Saint 
Sosipate à Iconium. Ils ont voyagé 
vers l'ouest en prêchant l'Évangile 
et, en 63, ils ont atteint l'île de 
Kerkyra [Corfou] dans la mer 
Ionienne près de la Grèce.

Là, ils ont construit une église 
au nom du protomartyr Étienne et 
ils en ont baptisé beaucoup. Le 
gouverneur de l'île l'apprit et les 
enferma en prison, où ils 
rencontrèrent sept voleurs : 
Saturninus, Iakischolus, Faustianus, 
Januarius, Marsalius, Euphrasius et 
Mammius. Les Apôtres les ont 
convertis au Christ. Pour leur 
confession du Christ, les sept 
prisonniers sont morts en martyrs 
dans un chaudron de goudron 
fondu, de cire et de soufre.

Le gardien de la prison, après 
avoir été témoin de leur martyre, 

s'est déclaré chrétien. Pour cela, ils 
lui ont coupé la main gauche, puis 
les deux pieds et enfin la tête. Le 
gouverneur a ordonné que les 
apôtres Jason et Sosipate soient 
fouettés et de nouveau enfermés en 
prison.

Lorsque la fille du gouverneur 
de Kerkyra (Corfou), la jeune fille 
Kerkyra, a appris comment les 
chrétiens souffraient pour le Christ, 
elle s'est déclarée chrétienne et a 
donné tous ses atours aux pauvres. 
Le gouverneur furieux a tenté de 
persuader sa fille de renier le 
Christ, mais Sainte Kerkyra a 
résisté à la fois à la persuasion et 
aux menaces. Alors le père enragé a 
imaginé une punition terrible pour 
sa fille: il a donné l'ordre qu'elle 
soit placée dans une cellule de 
prison avec le voleur et meurtrier 
Murinus, afin qu'il puisse souiller la 
fiancée du Christ

Mais lorsque le voleur s'est 
approché de la porte de la cellule 
de la prison, un ours l'a attaqué. 
Saint Kerkyra a entendu le bruit et 
elle a chassé la bête au nom du 
Christ. Puis, par ses prières, elle 
guérit les blessures de Murinus. 
Alors Saint Kerkyra l'a éclairé avec 
la foi du Christ, et Saint Murinus 
s'est déclaré chrétien et a été 
exécuté.

Le gouverneur donna l'ordre de 
brûler la prison, mais la sainte 
vierge resta en vie. Puis, sur l'ordre 
de son père enragé, elle a été 
suspendue à un arbre, étouffée par 
une fumée amère et abattue de 
flèches. Après sa mort, le 
gouverneur a décidé d'exécuter tous 
les chrétiens de l'île de Kerkyra. 
Les martyrs Zénon, Eusèbe, Néon 
et Vitalis, après avoir été éclairés 
par les saints Jason et Sosipate, 
furent brûlés vifs.

Les habitants de Kerkyra, 
fuyant la persécution, traversèrent 
vers une île voisine. Le gouverneur 
mit à la voile avec un détachement 
de soldats, mais fut englouti par les 
flots. Le gouverneur qui lui succède 

donna l'ordre de jeter les apôtres 
Jason et Sosipate dans un chaudron 
de goudron bouillant. Quand il les 
vit sains et saufs, il s'écria avec des 
larmes : « Ô Dieu de Jason et de 
Sosipate, aie pitié de moi !

Libérés, les Apôtres baptisèrent 
le gouverneur et lui donnèrent le 
nom de Sébastien. Avec son aide, 
les Apôtres Jason et Sosipate 
construisirent plusieurs églises sur 
l'île, et augmentèrent le troupeau du 
Christ par leur fervente prédication. 
Ils y vécurent jusqu'à leur 
vieillesse.

Martyrs Dada, Maxime 
et Quinctilien, à Dorostolum

Commémoré le 28 avril

Les martyrs Dada, Maximus et 
Quinctilien ont souffert sous 
l'empereur Dioclétien (284-305), 
qui a publié un décret obligeant 
chacun à offrir des sacrifices aux 
dieux païens lors des fêtes 
publiques, et à mettre à mort les 
chrétiens.

Tarquinius et Gabinius, les 
représentants de l'empereur à 
Dorostolum, firent une somptueuse 
fête, à laquelle assistèrent non 
seulement les habitants de la ville, 
mais aussi les habitants des villages 
environnants.

Après les festivités, quelqu'un 
rapporta à l'empereur que trois 
frères, Dada, Maximus et 
Quinctilian, n'obéirent pas au 
décret impérial et se retirèrent dans 
la forêt d'Ozovia. Des soldats ont 
été envoyés après eux, qui ont 



attrapé les saints frères en prière et 
les ont emmenés pour le procès.

Les gouverneurs ont interrogé 
les frères, qui se sont avoués 
chrétiens. Tarquinius a offert de 
faire de Saint Maximus un prêtre 
païen de Zeus, mais le saint a 
appelé Zeus un adultère infect et a 
de nouveau avoué le vrai Dieu.

Tarquinius a tenté de raisonner 
avec les saints Dada et Quinctilien. 
Ils dirent que leur frère connaissait 
bien la Sainte Ecriture et qu'ils le 
suivraient en tout. Ils jetaient les 
martyrs en prison, mais ils ne 
pensaient qu'au salut de leurs âmes. 
A minuit, alors que les saints 
dormaient, le diable leur apparut. 
Lorsque les martyrs se réveillèrent, 
ils virent un ange qui dit : « Ne 
craignez rien, car Dieu votre 
espérance vous ramène à lui. Il 
n'est pas loin de vous et vous 
soutiendra.

Au matin, Tarquinius a dit aux 
frères que les dieux lui avaient 
révélé leur volonté dans un rêve : 
ils devaient être mis à mort s'ils 
n'offraient pas de sacrifice. Les 
martyrs répondirent que le Seigneur 
leur avait commandé d'endurer les 
tourments à cause de lui.

Les tortures et les 
interrogatoires se sont poursuivis 
pendant plusieurs jours du matin au 
soir. Enfin, ils condamnèrent à mort 
les martyrs, les emmenèrent sous 
bonne garde dans leur forêt et les 
décapitèrent à l'épée.

Saint Cyrille, évêque de Turov
Commémoré le 28 avril

Saint Cyril, évêque de Turov, est né 
de parents riches dans les années 
trente du XIIe siècle dans la ville 
de Turov sur la rivière Pripyat.

Dès ses premières années, saint 
Cyrille a lu avec passion les livres 
sacrés et en a acquis une profonde 
compréhension. Il a étudié non 
seulement en russe, mais aussi en 
grec. Arrivé à maturité, Saint 
Cyrille refusa son héritage et fut 
tonsuré au monastère Saint Boris et 
Gleb de Turov. Il a beaucoup lutté 
dans le jeûne et la prière et a 
enseigné aux moines à obéir à 
l'higoumène. Un moine qui n'obéit 
pas à l'higoumène ne remplit pas 
son vœu et ne peut donc pas être 
sauvé.

Trois écrits de saint Cyrille sur 
la vie monastique ont survécu, dont 
l'un, "Un récit sur le clergé noir de 
l'ancienne loi et de la nouvelle", 
peut être attribué à une période de 
son séjour au monastère.

Au bout d'un certain temps, 
saint Cyrille vécut sur un pilier, où 
il augmenta son ascèse et médita la 
Sainte Écriture. Beaucoup se sont 
tournés vers lui pour obtenir des 
conseils dans la vie spirituelle.

La sainteté de vie et la profonde 
illumination de saint Cyrille sont 
devenues connues de beaucoup, et 
il a donc été choisi comme évêque 
de Turov. En 1169, saint Cyrille 
participa à un concile censurant 
l'évêque Théodore, qui occupait la 
cathédrale de Vladimir-Souzdal et 
qui cherchait à se séparer de la 
métropole de Kiev. Saint Cyrille a 

dénoncé l'hérésie de Théodore et a 
écrit de nombreuses lettres au saint 
prince Andrew Bogoliubsky (4 
juillet), dans lesquelles il lui a 
fourni des instructions et des 
conseils pour découvrir la cause 
des troubles de l'église dans la 
région de Rostov.

En raison de son amour pour la 
solitude, saint Cyrille quitta son 
siège (en l'an 1182, Mgr Laurence 
est mentionné comme l'évêque de 
Turov) et il se consacra pleinement 
à l'écriture spirituelle. Il a composé 
un discours sur le cycle annuel des 
Fêtes du Seigneur, mais toutes n'ont 
pas été conservées. Les œuvres de 
saint Cyrille méritent une place à 
côté des œuvres des saints Pères 
dans les collections de livres.

La collection la plus complète 
d'œuvres de saint Cyrille de Turov, 
publiée par l'évêque Eugène de 
Turov en 1880, comprend :

Sermon du dimanche des 
Rameaux, d'après les récits 
évangéliques

Sermon sur la sainte Pâque le 
jour radieux de la résurrection du 
Christ, d'après les récits 
prophétiques

Sermon du dimanche après 
Pâques, sur le renouvellement de la 
résurrection, sur l'Artos [pain bénit 
à Pâques] et sur Thomas touchant 
le côté du Seigneur

Sermon sur la descente du corps 
du Christ et sur les femmes 
porteuses de myrrhe, d'après le récit 
évangélique, et à la louange de 
Joseph le troisième dimanche après 
Pâques

Sermon sur le paralytique de la 
Genèse et du récit évangélique, le 
quatrième dimanche après Pâques

Sermon sur l'aveugle et 
l'inimitié des Juifs du récit 
évangélique, le quatrième 
dimanche après Pâques

Sermon sur l'Ascension du 
Seigneur, le jeudi de la sixième 
semaine après Pâques, à partir de 
décrets prophétiques, et sur 



l'élévation de la race d'Adam 
d'Hadès

Sermon sur les Saints 318 
Pères, extrait des Livres Saints, sur 
le Christ Fils de Dieu, et à la 
louange des Pères du Saint Concile 
de Nicée, le dimanche avant la 
Pentecôte

Parabole sur l'aveugle et le 
boiteux

Parabole sur l'âme humaine, et 
sur le corps, et sur la violation des 
commandements de Dieu, et sur la 
résurrection du corps humain, et sur 
le jugement futur, et sur le tourment

Récit sur le clergé noir, de 
l'Ancien Testament et du Nouveau, 
portant une forme commune, et 
l'accomplissement de cette matière

A Igumen Basile: une parabole 
sur le clergé blanc, et sur le 
monachisme, et sur l'âme, et sur le 
repentir

Lettre d'un certain Ancien au 
Bienheureux Archimandrite Basile 
sur le Schéma

Quatre prières le dimanche 
(après matines, heures et deux 
après vêpres)

Quatre prières le lundi
Quatre prières le mardi
Cinq prières le mercredi (après 

matines, heures et trois après 
vêpres)

Trois prières le jeudi (après 
Matines, Heures, Vêpres)

Quatre prières le vendredi 
(après matines, heures et deux 
après vêpres)

Six prières le samedi (deux 
après les matines, une après les 
heures et trois après les vêpres)

Canon de Molieben
Confession et souvenir.
Plus tard, le "Sermon sur 

l'Illumination de notre Seigneur 
Jésus-Christ" a été découvert. Le 
saint a également composé un 
"Grand Canon de repentance au 
Seigneur en chapitres 
alphabétiques". En tant que 
théologien, saint Cyrille croyait que 
sa tâche était de discerner le sens 

véritable et caché de divers textes 
de l'Ecriture Sainte.

Saint Cyrille mourut le 28 avril 
1183. Ses contemporains le 
considéraient comme un 
Chrysostome russe. Le saint a 
humblement écrit de lui-même : « 
Je ne suis pas un moissonneur, mais 
je ramasse des gerbes de grain ; Je 
ne suis pas un artiste en matière 
littéraire. Il était toujours conscient 
du sublime service hiérarchique 
auquel le Seigneur l'avait appelé : « 
Si je parlais de mes propres 
opinions, vous feriez bien de ne pas 
venir à l'église, mais je vous 
proclame la Parole de Dieu. Je vous 
ai lu les récits de Christ. Je vous 
présente les paroles de Dieu, plus 
fines que l'or ou d'autres pierres, 
plus douces que l'hydromel ou le 
rayon de miel, et vous en seriez 
privés si vous ne veniez pas à 
l'église, ... mais je loue et bénis 
ceux d'entre vous qui viennent. ”


